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trés commode pour les fauvages, la veille que je fis
cette benediction et celle de la croix qui a prés de 35
pieds de haut, j'invitai les frangois de vouloir bien y
affifter, ceux ¢i me promirent de s’y trouver et de
donner en public des marques de 1’honneur qu'ils
lui pretoient Ils firent voir aux fauvages par 4
decharges de leurs fufils la veneration qu’ils avoient
pour ce figne de falut.

Ver le mi Mai les deputés dés fauvages de ce
village accompagnés de deux frangois partirent pour
rechercher 1'alliance des Miffouri et des Ofages, ces
Marchands frangois dans la vue de faire quelques
avantageux commerce avec ces peuples leur ont fait
quelque propofitions de paix A laquelle ils n'ont
confenté que par complaifance pour les frangois en
confideration de qui, ils fe font reconciliés avec les
Ofages. J'aurois volontiers fait ce voyage pour voir
par moimef{me, s'il y avoit quelque chofe 2 faire pour
la gloire de Dieu chez les Zamaroua et chez les Ka-
oukia qui font /linois et pour fonder les Miffouri et
les Ofages afin de voir ce qu'on en pourroit tirer pour
le chriftianifme, ne doutant pas que je n’euffe trouué
beaucoup d’enfans et d’adultes moribonds 4 baptifer
mais parcequ’il y a des libertins, qui pour continuer
leurs defordres n’aiment pas la prefence du Miffion-
naire, je me contentai de leur dire que j’aurois volon-
tiers fait avec eux ce voyage, dont les difficultés et
les fatigues m'auroient été agréables en travaillant
pour les interéts de Dieu.

Vers ce tems 12 comme je temoignois étre furpris
du refroidiffement que je voyois parmi les Peouareoua
pour fe faire inftruire quelque bonne mine que me
fiffent les vieillards, il y en eut un qui me dit en



